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 L’Université Saint-Joseph est fière d’inaugurer en votre présence ce Campus de 
l’innovation et du sport. Ce faisant, elle se fait fort de transmettre un message à tous 
ceux, toutes celles qui, comme elle, s’efforcent de se vouer au service des populations du 
Liban et du Proche-Orient. Ce message est simple ; il se veut évocation de ce qu’est la 
mission de toute université : former des professionnels voués à donner le meilleur d’eux-
mêmes en nos régions, former des chercheurs aptes à mettre au point les procédures les 
plus pointues au service du développement du pays, former des citoyens sensibles à tant 
de problèmes qui rongent la société libanaise, former des hommes et des femmes 
épanouis dans leur corps, soucieux de pratiquer ensemble les plus belles vertus du sport, 
former enfin des hommes et des femmes spirituellement solides et aptes à vivre ensemble 
par delà leurs différences religieuses et politiques. 
 
 Cette mission de l’Université, elle transparaît évidemment dans tout ce qui a été 
construit ici : il y a du solide et des ouvertures, il y a des remparts et des lignes de fuite, il 
y a des lieux pour la recherche et des lieux pour le rêve et l’innovation. Car en ce campus, 
comme en d’autres, on travaillera, on se rencontrera, on apprendra, on cherchera. Par delà 
les chercheurs du Pôle technologie santé, les économistes mais aussi les orthophonistes, 
psychomotriciens et physiothérapeutes se retrouveront. D’autres encore. Pourquoi pas ? 
L’important est qu’ici la vie circule et que ce soit un « plus » pour le Liban et pour tous 
ceux qui rêvent de belles choses pour le pays. 
 
 Reste à dire l’essentiel. Si tout cela existe et nous permet de nous réjouir 
ensemble ici, c’est parce qu’il s’en est trouvé qui ont tout fait pour nous aider en cette 
tâche. C’est au cœur du Conseil stratégique de notre Université qu’un jour l’idée a germé 
de ce bel édifice ; c’est avec l’aide de la Banque européenne d’investissement, de 
l’Agence française de développement et de Proparco, de la Banque Audi et de la Banque 
Centrale que tout cet ensemble a pu être élaboré ; c’est aux prix de tant d’efforts de nos 
architectes et entrepreneurs tout autant que de ceux de chez nous qui les ont accompagnés 
que cet ensemble a pu être construit. Que tous en soient ici remerciés. Comme je ne peux 
qu’être reconnaissant vis-à-vis de vous tous qui avez voulu ici ce soir nous retrouver et 
vous réjouir avec nous. 
 
 Je m’en voudrais pour terminer de ne pas resituer cette inauguration dans son 
contexte. Cette cérémonie n’est qu’un pas sur la longue route du développement de notre 
Université, une Université que la Compagnie de Jésus a voulu construire pour le service 
du Liban. Il y eut les temps de l’enfance, puis ceux de la croissance ; il y eut les temps de 
la guerre, puis ceux de la reconstruction et ceux enfin de l’épanouissement. Ce n’est pas 
fini, rien n’est fini. Il y a toujours à construire et à tendre la main. Cela s’apprend, jour 
après jour, sur nos campus. C’est une tâche qui ne finira jamais. 


